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[bookmark: __RefHeading___Toc2372_1337505044]1. Présentation du formulaire
Pour améliorer le système de suivi-évaluation de l’insertion des bénéficiaires des projets de formation et d’employabilité, le BIT a initié un travail sur l’élaboration d’un formulaire type contenant des indicateurs clés pour mesurer les effets de l’intervention sur les bénéficiaires. Ce formulaire type peut servir à l’ensemble des projets de promotion de l’emploi du BIT en Mauritanie. 

1.1 Objectif
Cet outil « ligne de base » a pour objectif de mesurer la situation initiale des bénéficiaires à l’entrée en formation des projets du BIT en Mauritanie pour pouvoir la comparer à leur situation post formation. Il s’agit de pouvoir comparer la situation du jeune avant et après le projet. Il peut aussi être utilisé pour comparer la situation des jeunes bénéficiaires versus un groupe de jeunes qui n’a pas participé à la formation pour estimer l’impact de l’intervention en matière d’insertion socioprofessionnelle.
[bookmark: _GoBack]Cet instrument doit permettre d’évaluer les effets des actions d’appui à l’insertion socio-professionnelle à différents niveaux (social, familial, professionnel, économique) :  amélioration des conditions de vie ; amélioration des « compétences sociales »  (confiance en soi/estime de soi/capacités relationnelles, etc.), sentiment d’appartenance (intégration sociale) et de suivre l’évolution du bénéficiaire dans son insertion (accès à un emploi temporaire ; à un emploi stable ; recherche active ; démarches pour le lancement et la pérennisation de sa propre activité, etc.). 

L’idée est de croiser plusieurs types d’indicateurs pour être en capacités de mesurer l’autonomisation économique mais aussi l’autonomisation sociale des bénéficiaires et ne pas se contenter uniquement du taux de chômage qui ne permet pas de percevoir par exemple les changements de comportement induits par les projets. Il s’agit de combiner des indicateurs classiques quantitatifs (taux d’emploi des bénéficiaires selon les normes internationales du BIT) à d’autres plus qualitatifs sur le changement de la qualité de vie à travers des critères socio-économiques. A la confrontation de plusieurs indicateurs s’ajoute aussi la nécessité de les contextualiser lors de l’analyse des données récoltées. Ils sont à pondérer selon l’environnement économique et les secteurs d’intervention. Des éléments du contexte économique, comme la spécificité du marché du travail, les spécificités des filières, les spécificités régionales sont à prendre en compte. Ainsi, le secteur informel prépondérant dans le marché du travail en Mauritanie ou les formes de tâcheronnage dominantes dans le secteur du BTP sont des facteurs à prendre en considération dans l’analyse des questionnaires et l’interprétation des indicateurs clés des projets du BIT. 

1.2 Méthodologie et déroulé
La 1ère mouture a été réalisée à partir de croisement de sources écrites sur la question (formulaires du projet chantier école routier du BIT, manuels et questionnaires relatifs à la mesure de l’insertion mais aussi de la vulnérabilité comme le registre social mauritanien) et des besoins de l’équipe des projets de promotion de l’emploi du BIT en Mauritanie en lien avec l’expertise du BIT à Genève sur les questions d’indicateurs d’emploi des jeunes. 

Une première liste ci-jointe décline les grands volets à aborder incluant 43 critères à interroger. Les questions sont formulées et détaillées pour partage et discussion avec l’équipe du BIT. Dans le corps du formulaire, certaines questions sont à poser à l’inscription (à l’entrée) puis  6 mois / 12 mois après la fin de la formation ; d’autres seulement après la fin de formation.
Le questionnaire, une fois discuté et validé par le BIT, pourra être testé avec les jeunes de la 1ère cohorte de bénéficiaires du projet pilote de Bridge pour avoir leur situation de référence. Dans le cadre du projet pilote avec Tadamoun (projet Bridge), il pourra être institué que tout candidat aux futures formations s’engage à répondre au questionnaire (en amont, à la fin de la formation et au moins 6 mois après la fin de la formation). Des conseillers insertion seront en charge d’accompagner des jeunes sortants pour pouvoir connaître leur situation post formation. En contact rapproché avec eux, ils pourront être en mesure de remplir le formulaire type.

Un groupe témoigne sera choisi dans le but d’avoir des données sur un groupe de comparaison. 
Une fois le formulaire type établi en interne, le BIT pourra procéder aux étapes suivantes :
· Partage et test du formulaire
Discuter et valider le questionnaire en groupe de travail interne au BIT et avec ses partenaires clés (UE, ONS, ANAPEJ, Agence Nationale Tadamoun, BIT Genève, etc.) suivant les partenaires concernés des différents projets 
Tester le formulaire in situ
Finaliser le formulaire
· Validation du formulaire : BIT en interne et éventuellement par la structure compétente du Ministère de l’Emploi et la Formation Professionnelle 

· Conduite de l’enquête
Choisir le type d’enquête (face à face, téléphone, internet etc.)
Rédiger un manuel d’instruction pour la collecte décrivant notamment chaque question du formulaire, et le concept qu’elle recouvre
Mobiliser et former aux outils une équipe dédiée à la collecte et la saisie des données
Mener les entretiens
Saisir et analyser les données

[bookmark: __RefHeading___Toc2374_1337505044]2. Contenu du formulaire dans ses grandes lignes
Les informations à récolter sont regroupés dans 3 grands volets à croiser. Le document Excell « Formulaire Ligne de Base » regroupe la liste de questions détaillées, à quel moment les poser (à l’entrée en formation, immédiatement après la fin de la formation, et/ou au moins 6 mois après l’intervention), les objectifs des questions et propose quelques indicateurs clés liés aux grands volets et à certains des critères qu’il convient de mettre en discussion en interne puis en externe et dont les modes de calcul seront à expliciter plus précisément s’ils sont validés. Le formulaire suggère pour l’instant 43 critères. 

Sont présentées ici ses grandes lignes.

2.1 Volet identification et informations préliminaires
nom, âge, sexe
langue maternelle
niveau d’éducation
compétences de base (lire, écrire, calculer) 

2.2 Volet Insertion économique et professionnelle – Indicateurs d’autonomisation économique
Les critères de ce volet permettent de déterminer dans quelle mesure le projet a favorisé l’autonomisation économique des jeunes bénéficiaires des projets du BIT. Ils permettent d’aborder  la quantité et la qualité de l’emploi mais aussi les compétences liées au monde professionnel. Seront utilisées les normes internationales du BIT sur la définition du chômage et de l’emploi, normes reprises dans d’autres enquêtes menées en Mauritanie (EPCV, EN sur l’emploi et le secteur informel RS-SI, enquêtes sur le suivi des sortants de la FTP). 
Pour rappel, suivant les définitions du BIT : 
· est considéré comme occupée toute personne en âge de travailler qui déclare avoir exercé une activité au moins 1 heure rémunérée ou non (au cours de la semaine précédant l’interview) qu’elle soit salariée, qu’elle soit à son compte ou qu’elle aide un membre de sa famille dans son travail (employeur ou aide familiale dans l’entreprise ou l’exploitation familiale). Sont également incluses les personnes pourvues d’un emploi, mais qui en sont temporairement absentes pour un motif conjoncturel (maladie, vacances, jours fériés, congé, grève, arrêt provisoire du travail, etc.). 
· Un chômeur n’a exercé aucune activité au cours de la semaine précédente à l’enquête, cherche activement du travail et est disponible pour travailler dans les 15 jours après l’entretien. 
· Enfin, est considérée comme inactive toute personne qui n’est ni occupée, ni au chômage (ne cherche pas de travail et n’est pas disponible pour travailler dans les 2 semaines ; cela peut comprendre les personnes en formation, les femmes aux foyer, etc.).

Suivant les définitions de l’EPCVM : 
· Une personne occupée ?
· Un chômeur ?
· Une personne inactive ?

Utiliser ces définitions permettra de comparer le taux d’insertion avec certaines études qui les appliquent (enquêtes de sortants de la FTP par exemple). Cette donnée sera complétée par l’analyse de critères sur la qualité du travail notamment.

· Pour mesurer la « quantité » du travail 
situation actuelle (occupé, chômeur, inactif)
calendrier mensuel des activités (12 mois)
temps d’accès à l’emploi

· Pour mesurer la « qualité » du travail, sa stabilité, sa sécurité
type d’emploi : indépendant, saisonnier, temporaire
existence d’un contrat / accord formel
durée du contrat/ de l’accord
durée de travail par semaine
si entreprise, pérennité de l’entreprise
Forme de paiement
Fréquence du paiement
Montants des revenus
Participation aux charges de la famille

· Pour mesurer le changement de comportement et les compétences liées au monde professionnel avant / après
expérience professionnelle
canal de recherche de travail
connaissance du droit du travail
CNSS
épargne
compte bancaire

· Pour mesurer la perception du changement économique après l’intervention
sentiment d’amélioration de la situation économique ou non

2.3 Volet Insertion sociale et développement personnel – Indicateurs d’autonomisation sociale
Les questions de ce volet peuvent permettre d’appréhender l’amélioration ou non de la qualité de vie et des « compétences de vie » des bénéficiaires après le projet.

· Pour mesurer l’autonomisation familiale et sociale
sur le logement, 
sur la situation maritale, 
sur la possession de quelques biens, 
sur le degré de connexion

· Pour mesurer les freins empêchant l’accès à l’emploi
Difficultés liées à …..  
la santé 
la mobilité
la garde d’enfant

· Pour mesurer la perception du changement personnel après l’intervention
sentiment de l’amélioration de la confiance en soi (après)
participation aux décisions dans la famille (avant / après)
isolement (avant / après)

C’est le croisement des ces diverses données qui permettra d’appréhender plus globalement «le processus d’insertion » difficilement mesurable des jeunes. L’amélioration et l’acquisition des compétences techniques sur le métier et comportementales (esprit d’équipe, assiduité, ponctualité) pourront être mesurées lors de la formation en centre par le formateur et pendant le stage pratique. 
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